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! P u flMT|M asALDACUE 

PREMIÈRE PARTIS 

aaitaVtia seul bend. On 'entendit M vois de 
arécelle qui glapissait furieusement 

>ubu), lui causait un de ces frissonnements qui 
palseot In bouillonnements du sans;. Il tomba 
nr une chaise. Et, la paume des mains collée 

— Non, mais de malheureuses. C'est affreux 
; siralies onl fait. 
— Ce qu'elles ont fait... ce qu'elles ont fait. 

• a chose pareille... Voyons, i) faut que 
A parle clairement. Att t si je ne savais pas que 
rous êtes honnête, comma vous lûtes, vous, 
nos pauvre homme, ce ne serait pas mot qui 

i que votre fille était enceinte. 
- Gabriel!* I 
Ce fut dans un cri étranglé que ce i 

happa de sa «orge. 
- Ouï, Gabriel!*. 
- Qu'est-ce que « u s me dileala T l 

songe.. 
; bien que je l'affirmerais pas 
Ile ai ça n'était pas. 

Il mit sa ligure dans ses mains, ses coudes' 
ses genoux, et resta ainsi un moment.Quand I 
leva la télé, se* jeux étaient contractés, set 
a étaient durs. 
' C'est ça, raurmura-t-il comme se parlant 

à lui-même, qu'elle était, depuis quelque temps, 
— - irs malade. 

lien sûr. Oh I elle t'est bien cachée, elle a 

Haïs c'est Jonc tout! C'est donc tout! t 
Ucultit le pauvre homme, dont la phvsionoun 
"1 révélait plus que de la détresse. 

Puis, appelant j son aide toute sa force m 

I — Moi, je vont ai dit, reprit ceUs-eit qu'elles 
étaient complices. Elle, elle veut a dit... 

H l'interrompit, faisant un mouvement brus­
que qui le mit deloet. 

— finissons-en I Parles un langage que j. 
comprenne Qu'est-ce qu'il v a encore? 

La concierge hésite, une seconde. C'était dur 
à narrer un* pareille histoire, à un brave 
homme comme eelui-16. Pourlant, il le disait, 

{il fallait en finir, et tout de suite. 
• Voilà ce qu'il v a eu, mon pauvre mon-
r Dubul. 
Des bruits couraient dans le maison qui liées jusqu'aux oreille» du propriété» 

« ii n'v croyait pas. Il a voulu les faire cesser, 
ou éviter du moins qu'on prévienne la police 
avant d'être bien sûr que ce n'était pas des mé­
chancetés. Malheureusement on ne se troinnsrt 

trompait pas, répéta On m 

— iref, pour en sortir i 
dernière, dans la fosse d'à 

'de r i- né. 

- Fh bient voila ce qu'il v a 

Klle est bien sotte, elle 
qu'a la laisser faire. 

Vous n'avez point entendu ce que je * 

»n 
Pc pile qu'il était, Jacques Dubul devint li-
de.Il regarda encore, uvec des yeux vagues, 

celle femme qui lui parlait, toute agitée, toute 
tit de la pitié à 
a la pilié. 

11 sembla n 
| — L'enfant était-il 
, fil son interlocutrice i 
t eu avortement? C'est ce qu'on saura. Pour le 
quart d'heure... 

i II l'interrompit de nouveau ; l'atrocité lui ap­
paraissait inoaslruetise. 

| — Kt on accuse ma fille I rriat-il dans un 
, rire effrayant. Ah ! les canailles ! 
I — Vous ne vous souveneï point qu'elle ait 
.été pendant dix jours malade? 

- Qu'cit-ce que (a prouve ? 
| — Ou a vu votre femme entrer avec le pa­
quet sous son tablier dans les . . . 

I — Taisez-vous t rugit-il, violent c 

- J» pars, je pars. J*. ae vota su fem pat 
i Êtes vraiment comme un fou, en oe ma 

core tombée. L'anéantisse ment le reprit, „ 
affaiblissement de son être, auquel ta pensée 
ne succomba que pour y échapper bientôt. 

tendre, n'était point un mensonge. La preuve 

lut point, malgré son insistance, qu'il 
penélrftt dans la chambre de la malade. 

Puis le soir, lorsqu enfin il lui était permis 
d'approcher du lit de sa fille, fi triste surprise, 

tôt si changée, su défaite, blanche 
drops, avec de grandi yeux ou lui-

lient la fièvre. 
Tout cela lui t 

lils, auxquels il r 
ut, et i 

femmes... les malheu-- \h i 
uses ! las malheureuses 1 
Il pleurait, il sanglotait, avec des plaintes, 

des paroles entrecoupées. 
Test moi, c'est moi qui suis la cause, elles 
, peur. Sa mère g voulu la sauver. Oh I 
possible une pareille chose i Mais c'est 

donc tout 1 mais c'est donc tout t 
Tout à coup il trembla, d'un tremblementqui 

i agitait des pieds à la (Ole. 
^es genoux se cognaient, ses dents se heur­

taient. C'était de la folie qu'il y avait a présent 
au fond de ses prunelles. 

Est-ce qu'elle ue prononçait pas le mot de 
prison, la voix mauvaise qui emplissait encore 

« Dei coquinei, qui passeront II soft es 
prison I » 
. Oui, elle avait bien dit «la, Mlle Biaise la 

corsetière. • * 
Arrêtées, sa fille, sa pauvre femme. 
Il vit la scène, les agents les empoign 

alier, les poussant dans la 

Mais dans ' quel intérêt, pouf atteindre quel 
ut? 
Pu 

deau 
Oui, l'affreuse chose existait : s» fille était 

enceinte, elle avait accouché clandestinement^ 
d'avoir jeté le petit corps 
ce et on était venu léser­
ait la corsetière, elles cou­

cheraient en raison. 
L'horreur de ee logis désert saisît Jacques 
ibnl. Il se sauva, sa casquette dans la nuque, 
s cheveux collés sur ses tempes, l'air d'un in-
osé; et ceux qui le virent passer dans l'esca­

lier, dans la cour, disaient derrière lai : a II va 
malheurt a 

fuyant, avait la pensée du 

rage ; il ferait le plongeon à 

du chemin qu'il suivait. Il erra des heures et 
des heures. Kt à mesure que ses jambes se fati­
guaient, l'idée fixe devenait moios lancinante. 

Tout a coup il pensa à Zixine, à sa petite à 
l'honitnl Est-ce qu'il pouvait mourir ? que de-
rteodrait-eUa s'il partait? Celui-là seul a le 
droit d'attenter à si vie, qui ne laisse personne 

derrière lot. Si impitoyable que soit le tort, oav 
doit la braver, on doit lutter. 

11 s'était laisser tomber sur un banc : il yreftl' 
tait lee maint dant ses pochtc, ton inentom 
louenaûl ta poitrine, avec det y e n fixée tur la 
trottoir, regardé de tempe en temps par un»' 
passant, guigné par I* gardien de la paix dut 
coin de la rue ; il réfléchit, sinon froidement, 
du moint avec estes de calme pour éloigner, tant 
retour, le funeste désir, 

Kt i mesure qu'il réfléchissait, la situation 
s'éclairait on peu. 

Le coup était reçu. Sa fille avait • fauté », 
c'était une malheureuse, il ne la reverrait point, 
elle s'en irait ou elle voudrait. [I n'avait plu» 
que deux enfants, son garçon au service, onj 
bra ve cœur, un bon sujet, et Zitme, a qui i 
l'exemple de sa sœur empêcherait de s'en laissée . 

Sa femme, sa > pauvre vieille », comme nY 
l'appelait en lui-même, sentant ses yeux ser 

mouiller dés que sa pensée revenait à trie, n'é- ' 
tait certes coupable que de trop d'amour ma,-

Quel châtiment I 
Une espérance, foui à coup lui vint, & la. 

quelle il s accrocha comme un naufragé s'ac- ' 
croche à l'épave qui peut être le salut. 

Arrêtée! le matin, qui disait qu'a cette heure 

marche, mais cette fois s 
ogis, il sentait dans i 

la joie de cet espoir, 

retournant 

pitié pour elle. 
Mpri subissait d'une façon si affreuse, t'< 

] La guerre est déclarée 
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On demande, 

•Crued USRus do. c.oulou^ tU-l> 
renées de 1er ordre exigées, licrir 

MIS mis 
Àïï CORSET ELEGANT 

Vandorpe-Lava 
$1 et 63, Rue des Fabricants 

K O l l t V I X 

Spécialité de corsets pour Mariées, 

Mise en vente des Nouveaux Mode-

:holx de Cors 
les Communie 

Prime atr.uterJiente 
su gai. uu a musique, < 

Cliniqae dn 

ïkem DELATTRE 

ACCOUCHEUR 
je ia Maternité Boucicaut 

Maladies de 
Maladies des 

et des Enfants 

Consultations Gratuites-
LES 

MARDI, JEUDI, SAMEDI 

37, rue de Tourcoing 

R O U B A I X 

p a r le*s t a i l l r u r s rt'iiui** 
Travail fi façon sur mesure moins 

cher qu'aux frontière.? 
Pardessus, loiunitures compri­

se.-, depuis in francs. 
Pantalon depuis i francs. 
Spécialité travail de luxe, «**« 

tuai enand tailUttr. ados prix dé 

Atelier spécial pour vêtements 
de cérémonie : habit, rediiiRole, 
stnnkmir. 11 vrt-i*. L'informes de tous 

Réparations — Tuasformations 
— Travail soigne — Coupe 

parantio 

A . J . ItOM \ K 1 » 
A ROUBAIX: liK nir?.lclK|M>ul<?. A LILLE : 

BRASSERIE 
de l'Éroeule 

Emile SCHOOHACKEHS 
B U E DESCARTES, 

prés la Gendarmerie, IIOUBAIX 

rondelle, DOur la ville Stineneiii 
Jti et 17 ir. Bourgeoise H fr., C; 
uuret V-l fr. 25, Ménage 10 fr. .'X). 

Pour le village : Suoeneure 1 < i 
ii* fr., Bourgeoise 13 fr., Caoan 
10 fr.. Ménagé 8 fr. 

HÂRKARINES 
WAGNONSC" 

BONDI LS 
Marque* recommandées : 

GLOBE, MffiiOPULE & KLANURB 

•±n: 

ŒGAZ à la PORTEE de TOUS 
ovation daus l'économie domestique que le 
paver son gas * mesure des besoins, et moy-

E surélévation de prix, de jouir de la gratuité de l'ins­
tallation. 

Pour assurer le parfait fonctionne mer 
mettre la clef de la boite du mécanisme 
recevoir une pièce de 0 10 française sans défaut. Cette c 
sfef ttiis effort ; 1- de tourner la clef pour faire tomber la pièce dan 
lé caisse ; 3 de répéter cette opération chaque fois que l'on veut roetlr< 
•ee pieté ; 4- de ne jamais mettre plus 

UVIII'VIIIIUIIIU iHUUlUIi 
ROÏÏBAIX, 21, Rue de la Gare, ROUBAIX 

M dlALITÉ EXTRA 
i chiffres 

end absolument que 

Spécialité de Chaussures pour Sporlmeus 
DES MEILLEURES MARQUES 

LE PARIS-ROUBAIZ pour cyclistes O fr. 
élégant, souple, indécousabts © 50 

Chaussures pour Foot Bail et Lawn tennis, etc. 

Souliers en tous genres et tontes couleurs 
pour la Ville, la Plage et la Campagne 

A LA CORDONNERIE MODÈLE 
21, rue de la Gare, ROUBAIX. 

A LATOUR EIFFEL 
Chaînes argent. 1 fr. 5 0 

RKM0NT0IB ARGENT, 1 3 fr. 

PHOTOGRAPHIE ELKAN j 
7 4 , R u e P e l l a r t , T-*, H O l ' B A l . V j 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Portraits Artistiques à 5 francs la douzaine 
Î O francs avec une 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'HUILE SUR B31S 

p o u f F ê t e s e t C i i c l c a u x 

TAPIS, CARPETTES et LINOLÉUM 

Encadrements et Glaees 

C. ROHARMVIAHIEU 
6, Rue du Moulin, 6 

(Angle du Boulevard de Paris.) 

Montre nickel 1 fr. Acier 7 Ir, Argent 14 fr, 

C a t o i l i e t 

M. Charles POLACK 
Chirurgien-Denti3te 

S B , l u c d l n k i ' i ' i n a n n , R O U B A I X 

Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 
de niili à 5 heures «in soir 

M. POLACK, se rend k domicile sur demande 
M A I S O N 1»E C O N F I A N C E 

BON GENIE 
LILLE, 1, Une dn TilT HHÉI llf MlMH, 1, LILLE 

VENTE ACREDIT 
COKFECTIORS POUR HOMMES, FEMMES & ENFANTS 

VETEMENTS SUR MESURE 

.Chapellerie Ho-.iea 

i fettrei, Meuble* de mte 

r COMMUNION 
KK » K H » A ! « T 

5 î> 50 "• 
10 - 100 
15 • 150 
20 - 200 

"i ôn"ïï° 

• 
-
» 

"" 1 L£ 5 "i 
2 • 10 
S - 15 
4 - 20 

Lu PONCTIONS '• !'•-;«. AFIDU du Poitu «t «Mïel«xri»«ei. ôei 
.oniriauùoQi, iumunir». Gntaarsiai, Doaianri, àmoiojt a«i 
;n*:mni di !ir, «te., IOQ; di*(ieu*û« aa premier rereenea:. 

Des conditions spéciales leur seront accordées 

S'idreuer è ROUBAIX. rue du Collège. 168. 
a TOURCOING, rue de Garni. 24. 
à CHOIX, rue Kléber, 101. 

Inoffensif, d'une pureté ab­
solue, guérit en 4 6 HEURES 
lee écoulements qui exigeaient 
autrefois des semaines de trai­
tement par le copahu, le cubèbe, 
les opiats et les injectiotu. ' 
Dépôt dans toutes les Pharmacies. 

A. vonoMBrr&M 
Lunetterie et Optique 

JOSÉ, Opticien-Spécialiste 
49, Grande-Rue, 49 (place de la Liberté), ROUBAIX 

"(MAISOH A. FRIBOUFG). L' 
lOVC^I^inVCEI^IEÏ I D E 

J5 V HE AUX : 
8, 53, 8M M ; 53 

TYPOGRAPHIE - LITHOGRAPHIE - GRAVURE 
Spécialité d'Affiches en tous Genres 

L E T T R E S M O R T U A I R E S ob d ' O B I T S 
Donnant droit à l'insertion GRATUITE dans tAVENIR OE ROUBAIX-TOURCOING 

f de liouhaix-Tourcoing 50 

TESTAMENT 
: de M"* Halain 
ftovnan nar Paul MARROT 

I4etu «Md. 
MetMi ««i a*éef«)tt«4 et ae eaeapt*-
l Miatare comme aaat la fi* : et la 

ttasiûssi 

XXXVÏ 
Trois jours apW-s l'arrestation de Morinier.M 

Claire Berlin, qui avait éludie les posilieua, l'at­
tendait dans ton cabinet. Kl des qu on le lui aa* 
aonçâ tl le fit introduire. 

Le vieux s'avança rera le juge avec ion cha-
)n, demi-courbé. Le juge lui Ht 

lever ton bâton et «Mer ae* «aaaeao i la lu­
mière tomba sur le usage oui veuxeligBvtanlfb 

— Vow êtes Morimer, le beau-père de Mme 
Ceudrau, Jom <iéz Hé condamne plusieurs fois 
poiu Ijrawnnag;* 1 [ 

-r, S,' ae dit n*i, Lci bêlee sont fai'.et pour 
«IreJuees. . . . 

— l ' e r m c t t n . . . par k l rbaseeure «a i sonteo 
• *»»• • • ' ' 

- T a i pat tiré ua'Rétre depuis plut ée deui 
ana. H rpeme'l'aa jw«è, j'aurais ben acheté 
aa pernsis, ai ça a'a*ait pas été ai cher. 

-*- Vaua fctts. trèa prci de vos iatérêls. . 
— Caaeua l'est, bèo, voua aussi peut-t*lre,aauf 

«aire respect, monsieur le jua*. Oa iieat à ce 
• i o n a. Mais moi, j'ai rient 

— Voua n'svex rien ? 

•aaejuelauea petilei*co«qniiest wureaei-

fére Horfaier a vert des ecanamieaf Je' 
acut-etre ben acheter le* Jotfcttw va -de m 

i - Ma», aaa laa , l i » a a > i . . . , car «lias coaHéat 
• jaae la aa t ianU-c ia t natlle quatre sent qnaaaate 

• * «aUasiaal aa eaàira, Marwei «al M **«*-
• l » r % 

1 entendu. 
le juge i 

M. Clavé-Bertin ne répéta pas le rtnflre. Il 
baiwait la l^te <ur ses papiers et semblait con­
sulter dea notes. 

Morinier, tout boulerersé, reprit bientôt son 
masque de pénurie pleurarde. Il était gèn< 
couo de oe pouvoir ebapeaua grands. 

•ndejc 
peut le d*-i r, 1er 

ndigenti, après le mariage de 
>. on m'a fait du ton 1 Faut pas crofre qui 
Cendreaume donna dea. mille et des cent I 

Ceat un brave homme, mais il n'a pas seule­
ment pavé le dernier mois de la pension qu'il 

ait puisqu'on loge 
dore, ça va être tacora un mois de periin pour 
mai et ma viaUÏe. Noa, faut pas «ire. M. Cen-
dreau est paa donnant. 

— Pas donnant t Que 'voua importe * Quant1 

i ne vous donne pas voua prenez. 
— Je prends, je prends 1 Qui qu'a dit ça f 
— Morinier, voua èlea allé samedi dernitreai 

JollieMes. On voua k introduit dans la chambre 
de M. Oadra et TOUS tUa resté avec loi seul oa 
bon mataeat. Puis vosa «tas otrU sapf s > 

»» aaarastvt. Nias-at doa* I 

— H a t a i e sasjrue j'ai vo Csndrao, U«rt *t 
rnar» 4s rat atsVflrU, «Mme aof «mit m<M 
beaorfeodre. Si mamtehant on ma reprocha 
daiàsr vait ma fsaaâUt «ai est sasiada, j« a's* 

plus qu'à souffler la chandelle. Mais J'T a 
pria. Je soie paa un voleur. 

— Apres foire visite, on a cwwlalp que trente 
mille francs avaient disparu du colTre-fort, le 
régisseur des Jolieltes «avait qu ils v avaient été 
déposés. Vous Ici avei donc pris 1 

— Je aaia paa ce que les autres ont pria ! 
Mais moi, bonté de Dieu. Trente mille 

franc* 1 Quoi donc que j' 

abota, peu<-
E fait du r 

- Plalt-il ? 
— (Jala voue trouble... Vous feigner. de rire 

Hinlenant... Rions donc cnrnre un peu, No-
ktier, ce sera probablement pour la derniers 
aii. 

Le juge sonna. Un domestique parut et M. 
lavé Berlin lui ordonna de mettre sur la table 
n péril coffre recouvert d'une pièce de lustrine 

x • 
plein, brillèrent au jour de la fenêtre. 

(Tétait le tréear qae le juge avait trouvé dans 
bais da taiat-Cids, grt« i la sacre Baaaivsr, 

et Moriaier recooaut ion magot 
I Alan il ssasbla oattsae paraisse, la faea aa 
èoaaaa nias, le rira force oui crtsaait aaa Wvras 
sasaaas s'étaisjait. Oa *it oît oa Vm+ ds mort. 
II vovait u n i voir II ae gravait paa, il M pou­
vait croire. Toat, antoor aa M, totirtàuil, et 
sas j t n étaèaai *m. Rat tsWat m Wak 

effrayant d'immobilité. 
- Kh bien, Morinier ? 
Alors les traita de Morinier se détendirent, et 

d'une voix stridente : 
; — C'est pour de rire ? 

• Non, ce n'est pas pour de rire, Morinier, 
rasia pour de bon. Voves, c'est bien de l'or, 
c'est votre or, votre magot comme on dit dam 
la pari. La justice l'a trouvé dans les boia de 
St-Gide. Heconniiisei-le. Approches. 

Morinier, tremblant comme la feuille, appro­
cha. Il avança aea doigts, paraisse, Comme s'il 
allait faucher du feu. Puia, quand il aentit la 
métal froid et dur — et ai brillant pourtant, et 
si «oui ! — ce fut comme un fer rougi où 11 
eût laine, dans lee tortures, la pesa et les 

iglei. 
Il poussa une plainte lamentable. Des ho­

queta aecouèrent sa gorge ridée et son maigre 
corps aeue la bleuio loqueteuse. H jala un tel eh 
de douleuraue M. Clavé-Berlin eut pitié. 

- Morimer, remettes-voua Cas sommas vous 
iprartiennent toujours. Elles pourront revenir 

en votre possession... 
M. GUvs-Bertn «ut que4a.se ptUé, «tsoaa-

nous, majs U aoagea tout de saate a faire servir 
mouvement d'humanité à l'ii 
- . . . Oui, est or rtvje] 

Marinier, mais k un* 
seras fraac et qae i 

•saper la ju#e Vous vaves basa qae aaaa «a 
vastf ataa ( » H 1 « ' W M sasasas Oa a * a a w imm 

cache paa longtemps les choses. Allons, dites-
moi d'où vous vient cet argent t 

— Je l'ai gagné, et p u sans peine, seigneur 
de Dieu I Vous demandes d'à ' •; . M I i nenr 

de ut brocante et de la misère. Sou â sou, j'ai' 
tout ramassé .Je mens point. Je dii p u que j'ai 
paa mendié quoique ça soit pis permi*, que j'ai 
pas vendu, par ci par là quoique pièce de gibier 

- " —\ brin 

rarorceati de chair sur le vrnflt: '• 
. — Dites-nous la vérité, ou bien on distribuera 
tout cet argent aui pauvres. 

— Ans pauvres t Ils en ont pas besoin romma 
moi/ 

— Vous ne te reverrei plas. A quoi tert da 
mentir puisque nous Bavons i 
pOU VU Ml t '• — 

lOriaes par la toi. Oui, Morinier, * 

fiai. Ja 
sans préjudice du peinaa 

» Kai » »•. Oui, Morinier, oa sait tout. 
savons od vous voua, êtes cache pour tirer 

votre coup 4» fusil Oa a saisi voira traae. Oa 
veoe a suivi an sortir da château jusqu'au mi-
U«a du sois «e Saint-Gide et voici s « U soat las 
naoaMas de satra oriaae... 

Maa aaavra s a p a i , saaa m*^*****» 
Vous asas vaafc taer M. Cssattaaapour 

Çit%sax,i 

que4a.se

